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UNE CITÉ ÉCOÉNÉRGÉTIQUE 
en 1989 ? • 
Nous avons pensé que cela exciterait l'Intérêt, la curiosité et l'esprit critique de nos lecteurs de trouver dans ce numéro consacré 
à l'énergie dans l'aménagement, et en particulier aux bilans énergétiques, un projet de ville solaire autonome, imaginé à l'occasion 
de la candidature française pour l'Exposition de 1989 par les architectes G. et B. ALEXANDROFF. Une telle cité - une fois tout 
bien étudié pour passer de J'utopie architecturale à la froide et rationnelle faisabilité - pourrait se concevoir en différents en­
droits de France, particulièrement dans un site à la fois ensoleill é et venté. 
Que les auteurs proposent de la .situer sur la bordure Sud de l'aéroport de Roissy est une solution admissible pour une exposition 
temporaire, mais pour une réalisation destinée à rester en place, elle serait exclue, en raison des nuisances créées par l'aéroport. 
Or, ce n'est pas au moment où l'on doit économiser les ressources naturelles et en particulier recourir au maximum aux énergies 
renouvelables qu'on peut gaspiller une grande quantité d'énergie, de temps et main-d'œuvre en constructions éphémères. Une Ex­
position Universel le, aujourd'hui, doit être obligatoirement l'occa sion de réa liser des opérations d'a'mènagement prévues et réflé­
chies dans tous leurs détails pour passer ensuite aisément et aux moindres frais de J'utilisation temporaire, à une uti lisation 
'Permanente et rationnelle. Un tel ensemble - sous une forme moins systématique et plus libre, a:ccordée à un site donné - de­
vrait être réalisé là où une petite cité nouvelle expérimentale co uvrant 21 ou 300 hectares pourrait être normalement construite 
dans le cadre d'un développement régional, et à un endroit où elle serait complétée par les prolongements agricoles, forestiers, 
aquicoles et industriels, indispensables à toute cité de ce type - particulièrement dans le cas d'une réalisation prototype exem­
plaire. Il faudrait aussi éliminer tout ce qui ;rait à J'encontre de la démonstration souhaitée. Que les bâtiments et certaines voies 
de circulation soient recouvertes d'une couverture translucide et étanche de photopiles est parfaitement envisageable à condition, 
ce qui est possible, de ne pas recourir à des structures très coûteuses et que de telles couvertures ne conduisent pas à la néces­
sité d'installer une climatisation et n'entrainent pas des problèmes de nettoyage et d'entretien complexes. Que les systèmes de 
captage et de transformation de l'énef"gie solaire soient complét és par des dispositifs utilisant l'énergie du vent parait rationnel 
si les nuisances sonores sont maitrisées; encore faut-il aussi que de très importantes capacités de stockage de l'énergie (sous 
les différentes formes actuellement explorées et au point) soient prévues : ce ne sont là que quelques remarques suggérées par 
ce projet. 
Au moment où les concepts du X/Xe siècle portant aux nues les infinies possibilités de l'Homme - J'aventure spatiale et l'expé­
rience nucléaire en étant des illustrations nouvelles - basculent pour céder la place à des idées moins centralisatrices, plus hu­
maines, et plus économes des ressources du globe, il ne faudrait pas que l'on crée un • dinosaure • de l'utopie architecturale, dont 
le gigantisme et la concentration seraient en totale contradiction avec les intentions écologiques affichées qui ont notre accord. 
L'expérience et l'imagination d'architectes rompus aux techniques solaires, à l'utilisation des énergies renouvelables et aux écono­
mies d'énergie peut par contre être précieuse dans le cadre de programmes d'urbanisme nouveaux destinés à aboutir à des réa­
lisations pérennes. 
Si la réflexion pour la Cité de demain doit être synthétique comme la vie elle-même dans toute la richesse de ses interdépendances 
écologiques, l'Utopie d'aujourd'hui doit, pour être crédible, pour mener • quelque part • , pour avoir sa chance d'éclosion, garder 
ses pieds solidement sur terre, enracinés dans cette Terre si limitée dans ses ressources, si désespérément dépendante d'un lointain 
Soleil, bornée i'llexorablement dans son avenir, et si fragile entre les mains irresponsables, maladroites, ignorantes, dévastatrices, 
mais néanmoins mégalomanes, tératogènes et présomptueuses de l'Homme. Ce n'est qu'à ce prix que ces Cités de demain peuvent 
engendrer ou préserver Libertés et Droits de l'Homme - thèmes de la prochaine Exposition - et favoriser les autonomies au lieu 
de se laisser entrainer de plus en plus vers la concentration, l'irresponsabilité, la coercition. 
ROland BECHMAIIII 
N.B. L'ensemble de notre procha in  numéro sera consacré à l ' espri t et au thème de l ' Expos i t ion de 1969. 
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